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SEA\CE DU 9 DéCEMBRE 1S93

CX[Xe SÉÀNCE . - 9 Décembre 159 3

Présidence de M. TESSIE R

A propos du procès-verbal de la dernière séance, M . Roch e

prend la parole :

NOT E

Relative à la discussion ouverte sur la conznzunication d e
M. Chantre à la séance de la Société d'Anthropologi e
du .10 décembre 1803 .

M . Roche demande à appuyer de quelques textes l'assertio n

par lui émise, dans la dernière séance et sur la foi de souvenirs

un peu effacés, d'une analogie à établir entre les habitations tro-

glodytiques de l ' Arménie, dans l 'antiquité, et celles de la Tunisi e

à l ' époque actuelle .

Au rapport de Xénophon, le corps des Dix-Mille, après le pas -

sage du Tigre à sa source et du Téleboé, arriva dans une plain e

couverte d ' une épaisse couche de neige, où les « maisons étaien t

bâties dans terre, avec une ouverture en haut comme un puits ,
par où l'on descendait avec une échelle ; mais il y avait un e

autre descente pour les bêtes » . On y trouva des vaches, de s

brebis, des chèvres et des poules, avec du froment et des légumes ,

et pour breuvage de la bière .
Peut-on méconnaître les traits de ressemblance qui rapprochen t

cette description de la suivante, due à la plume d'un voyageu r

érnerite, racontant lui-même les péripéties d'une récente excur-

sion en Tunisie .

Il croyait s'acheminer en pays désert, à travers la plaine qui v a

de Gabès aux falaises du Djebel des Ksours, et qu'on nomme

Araad, quand son guide l ' arrêta en lui disant : Prenez garde de ne
pas tomber clans la cour de quelque demeure et de rie pas assom- -

Traduction de ferret d'Ahlancourt .
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mer une femme ou un enfant . « En effet, dit-il, je venais d'aper-

cevoir soudain, à mes pieds, une fosse quadrangulaire de 15 mètres

environ de côté et de S à 10 mètres de profondeur . Au fond de

cette cage, servant de cour d'habitation troglodytique, sont plu -

sieurs excavations, dont les trous noirs tachaient la muraille d e

gris . Ce sont les chambres ; elles sont distribuées, deux à deux ,

sur chaque façade ; elles n 'ont pas (le fenêtres et ne reçoivent la

lumière que par la porte d'entrée . Un second rang d'appartement s

occupe le premier étage ; on y monte à l'aide de marches, taillée s

en saillie sur la paroi, et d ' une corde solidement fixée par le hau t

dans la roche et dont l ' extrémité pend le long de l ' ouverture sou-

terraine . De grands confiivos en tresses d'alfa sont appuyés les
uns contre les autres, au milieu de la cour ; ils renferment (les

céréales . Des jarres en grès contiennent de l 'huile, des olives, des

dattes, des caroubes, du maïs . Dans cette cour aboutit, d'autr e

part, un tunnel, qui se prolonge en une tranchée oblique o u
sinueuse, allant s'ouvrir dans un pli de terrain voisin . Toutes

ces excavations sont si habilement dissimulées qu ' il serait facil e

de tomber ainsi du ciel au sein (l ' une famille inconnue . Les Tro-

glodytes forment ainsi plusieurs villages, dont les principaux son t

ceux de Uadège et de Tamcrzcd ' .

N 'a-t-on pas tinté de rattacher, malgré l ' intervalle du temps et

des lieux, non seulement au mémo type, mais encore au mêm e

point d'origine, ces deux reproductions du même mode d ' habitat .

quand on se rappelle qu'Hérodote place les premiers Troglodyte s

sur les bords de la mer Erythrie, qu ' il fait établir des Egyp-

tiens de Sésostris dans les montagnes (le l ' Arménie, qu ' il fait obser-

ver que le nom d ' Ibérie désigne à la fois une région du Caucase e t

la péninsule occidentale ; que Salluste fait passer d'Espagne e n

Afrique des Mèdes et des Arméniens, qui sous le nom de Maure s

vont coloniser les montagnes de l'Altas : et qu'enfin Hérodote lui -
même parait consacrer cette filiation par la qualification d'Ethio-

piens de Lybie donnée à ces mêmes Troglodytes, étudiés pa r

M. Bauras, dans son voyage en Tunisie .

r Bauras . De Carthage au Sahara, Manie, Tours .
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SCANCE DU 9 D CEMBRE 1893

M . Chantre répond que les grottes de Tunisie ont été décrite s

par M . Hamy . Quant aux habitations arméniennes, il pense

qu'elles ne sont pas du même genre que celles de la Tunisie .

L'Arménie est un pays de grottes, de villages troglodytiques .

CORRESPONDANC E

D'une lettre de M . le Ministre de l'Instruction publique, i l

résulte que le Congrès des sociétés savantes, à la Sorbonne, aur a

lieu du 27 mars au 31 inclus .

Les membres de la Société qui désireraient y prendre part ,

doivent adresser les manuscrits de leur communication en mêm e

temps que leur demande, au Ministère, avant le 1 u février pro-

chain, dernier délai .

Le titre de délégué de la Société au Congrès de la Sorbonn e

donne droit à une remise de 50 " / a sur le prix du voyage de Lyo n

à Paris, aller et retour .

RENOUVELLEMENT DU BUREAU DU COMITÉ ET DES COMMISSAIRE S

MM .

Président	 CHARVET .

DIDELOT .
Vice-Présidents . .
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LESBRE .

Secrétaire général . . . .

	

Ernest CHANTRE .

Ĥ

	

RICHE .

Secrétaires annuels .

		

ROLLET .

GUINARD .

Archiviste	 BLANC .

Trésorier	 BOURGEOIS .

MM . LACCASSAGNE, LORTET, PÉTEAUX, membres sortants du Conseil ,
sont réélus .

M . TEISSIER, président sortant est nommé membre du Conseil en rem-
placement de M . CHARVET, élu président .




